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-Nons extravonîs de lexceclente correspondance parisicite dII Ca.

nadicn. la liste suivante d'otvr-ges notiveaux
Avettres de quatre femmes et d'un perrortii, par Alexandre Dur-

mas fils. ou plutôt par son père, G volumes in--S.
M émoire d'tn prétre, 6 vol. in:S.

Ciùte de l'rmpire, histoire des deux restaurations jusqu'à la eite
de Chnrles N par Aelhilles de Va nnibelle. G vol. in-S.

Vie le St. Eloi, dans les études histn-iqutes. littéraires et artistiques
sur le 7Tme. siéele. I vol. in-S. .

listoire intimue de la Rtssic sous les emperetirs Alexandre et Nic-
las et particulièrement pendant la crise Cie t25 par J. î. Seerazier, 2
vol. i-S. Types et caractères russes par J. Colovne, 2 vo:. in-S.

Armoiries de la noblesse frmçaise et étranue.icu et l livraisons
avec planches.

Histoire de la Gaule sois 'd istration romaine par Amédée
Thierrv. 4 vol. in-S.

Histoire des souverains pontifes roumainis par le chevalier A.de mon-
ta. S vol.

Sonvenir a necdotique de la famille d'Orléans par madame Et:grnie
Perignon, in-S.

Recherches expérimeîntales sur 'alirnentation des bestiaux et splé-
cialement des vaches laitiéres, par nrdre dt gouvernement aniglahi. par
Robert D. Thompson, traduit de l'anzlais.

Recherches sur l'anatomic. ta physiologie r-t la pathologie du syste-
me nerveux par J. Baillargé. mdecin de la Salétrière, iii-S.

L'atmuosphè érologic par 1'. Beron. in-S.
Cours alphtabétrque, théorique et pratique de la lIrgislation ciil et

cceiésiastiqune. par l'abbé André. in-S.
Histoire dle léglise de France comiposée su les documents ori;iu:auî

et authentiques par Fabbé Garhé, 5 vol. in-S.
Le jour de Marie, ouvrage dédié à tous les vrais serviteturs de la Ste.

V;erge et approuvé par lPévéqtc de Calors, par A. Caillard chanoine
honoraire de Cahors.

Histoire ces conspirations et des exécutions politiques par A. Ulanc.
Ilont St. Michel mionumental et historique, 1 vol. in-S.
Traité de l'hystérie par J. L. Bro professeur td patho!eie.
Eléments poptilaires de chimie azi-icole ou résumé élent'itaire tdes

connaissances chimiques dans leur aplication ti'grieutl'ire et parti-
culièrement à létudes des sas et des engrais. par S. D. L'türitier et
J. N. Roussel, docteur en médecine. 1 vol. in-S.

Histoire politique de Guillaume 111 par F. Goldschmith. i vol, ln-S.

ASSOCIATION DE LA RiEFO:DME.

Après tout c. que le Bas-Canada à fait pour obltenir justice, frs que
nous avons, mille fois. f.dt valoir inutilemnt nns réclaizations- auiprè.; td'unle
administraiion qui n'a point la conifiance du pays, le seul moyen caic nious
pisions adopter aujourd'hui, avec espoir dle sccèé, c'est celui d l'oglia-
aion constituIioinnelle. C'e.t cette mesure extréme que redoutent le plus les
administrat:ans sans force, les adminiqtrarions gui ne bàüent leur existene
que sur le mensonge et la corruption. C'est cette arme puiscaînte qut nous
sommes forcés d'employer aujourd-hui. Nou, devons faire coninnître un
représentant de Sa Majesté quelle.s sunt les opinions du Una-Canada sur le
mérite du ministère qui gouverne actuellement le pays. Quein la voix partie
de Québec retentisse à tou- les coins du pays, et faste voir nu r.ohte lord
qui représente ici les vues de la mère-patrie, qiue la doctrine révoltante, ré-

1,udiCe dans tout le mon,le civilisé, de gouverneur la majaurité par la minori-
té, est virtuielleinent en force dans cette province. depuis que Pnd.ninistra-
tion actuelle est aut pouvoir ; montrons-lui que le Bas-Carara, qui forme
la majorité le la poptulation n'est point représenté dans son cabinet, et qtue
nos intérêts sont foulés aux pieds; reiîonnons-lui respectueusement que le
peuple de cette partie importar.te du Canada a aVs:z sotibrit, depuis qu'on
l'a forcé de s'unir à sa sour province, et qu'il n'est plus dispoisé à laisser
subsister tun état de choses aussi cr, i i que Soit Excellence connaisse la
vérité, qu'elle puisse se mettre ai fait de t'opinion publiquee, et si, comme
nous n'en doutuns pas, lor Elgin veut rendre justice égale, il prendtra des
mesures pour nut, déhariasser eniti du régime qui pése tactuellement sur
cette colonie........

Si depuis trois ans, la minorit. gouverne la majorité, dans cette province
du Caoadu, c'est à nous-nmnies que nous devons nous cil prendre, c'esi à
notre opathlie politique ; utois corne nous l'avons été jusqu'aujurd'hui,
nous eussions pul, avec tin i d'etTort, renverser ce ministàre inerte, qui
n'a dû son salut qu'à une voix dans la chambre, encore étniut-ce la voix d'une
conscience achetée. Réveillons-nons donc eîrnin de cet assoupissement qui
vourrait nonus conduire à nor ar.éantissemten politique. Nos ndvesaires
euix-mmies avotient que jnmais opposition n'a été plus puissante que in'est
actuellement le parti libéral. Il dépend île noes dle ftire valoir cette force
ou de nous affaiblir de jour en jounr par une indifTerence mortelle. :os des-
tinées sont entre nos mains.. .. .

Nons espérons pouvoir annoncer bientôt une essemblée de tous les amis

de la réforme, Le cette ville, afin JO prendre le mesure, prélinrires por
l'i gan isa tion d'une assocination. .Al1 nc.

Al. Guilt.- Corm uie on connaissait ce dont nos biounist re ot. cl-
pables, on s'atteindîi t g lent qui'ars lai ses1inli ils lrnîdraîient
les movens ie priver Ml. ilitlet de la situation peu liirative rj'il ou.
e Ipe iepuis .20 ans, out de le orcer à relinencer - son sirge CIe député
pour lt conserver. i\lais qtue roat-ils (hit de suite I i propunsitioni doIt
parlcnt les .lcelongs, c'eût été plus buital m:is Cc'eüt été lIs franc
Si no(s miliitsres adolteut les précédents nIsà'rrd de leuirs su-
hurdoinés, i!s duivent s'attedr qioin Cin agira de ilmî c à 'égard de
leurs amis poiig nos.

Eu attenîdaut, nou somlniles convaincus(I que 31. Guillet rera soi LI-
voir Li-e-vis de ses tietirs qui l'eon utélu. parcee qlu1'ils le croyaient
lhoinète et iidlenidant de enractre. Qîianl le umlat dII conté de
Champlain lui fut. otri, il devait alors coisid rer son int érèt person-
nell. et aeecpter ou refaser ei conséquence. Aujourd'lli il ne petit

lU Ctetr que sont denS>i r et saI oInscii lce. 1ou ornil de Quriórc.
LC. rriles. -- Nons a toint vu ieîr le . au dIes troais exiéi, politiques, MàT.

Pinson Ina tilt qui, dejà vicu reviit au pays, p és netfninitées d'exil, re-
joindre soi épinuse et 7 enfants paliuvres et dîntés, pare qctie ruis s biens
ont été depuis Iongieips consqués et vendus. C'et homme est couîrageux<.
mais sa rigu re porte 1-s tres profondes d'une gran-le infortune. Ceux qui
ont viu l c:pitainc Alotin ce sui fil6s ont re.marîîuo la môme empreinte de
nOLtnItce muorile sur leurs phyviunies. Journal de Qitbec.

-Les a mis le 31. F.N.Garneau, et le public apprendront nvec plaîiir que
l'hliribe hi>tirien uLL Caada et tmaitnani hors de danger et qu'il pren i
g·adl:elemrer nt des t<rees.

On esp e que cette dernière mande .tiî. dit-on, est un crysipélejoint
1ue é*vre IVfloïdu, va npérer un bte:reix claticînoenit daon ea constittution
et ania I'ole tempérer ou de fnre dc paraitre le mal presqrue cliqruoguc
.i lui fend:dt iepunis p!uieurs mois lura:e de ses faailtés. Jdem.

-Le cro!. Trung cet ret>nîrn é à K Ig-on pour reprendre la place u'nm.is-
tant atdudant-gènîéral ies forces quIî avait laissée vacante ei nc.epiant
eele d'ad jiud:m-g'nrr de mrilice.

- Le G août Ml. Grié 1 , uetiré do Ste. Claire est parti pont la Gros-
se-Isle, et le 10 A. Dunn,. curé de Framptoliî,.s. Thomntas Caron, direc-
teur du séminaire de Nicolet, et. laxime Trdif vicaire de Lotbinîièrc
se sount rendLis an inne lie. . Canadinu.

A1. nbbé I.eLel c.t arrivé le onze en bonne santé. de sa mision à la
Gr-oss-e- aIl. où la cala mit é rit avec tne rigueuîr le plus en plus alarmante
ce cha i ritabile mnts eur amène avec loi t 1. pauvres petits orphelins pour leS
placer da i, les ta d sa rent l e ies ses connaissnces des paroisses
d'en lias ; h. l'b Forgu, ce: auss revenu le mucilée jour Je la méme
udrniîonî, mimposé, dit-. Journal die Québcc.

Déeúdé à William-linry. comté de RieleliCu, district de \lortréal, le 5
noût courant à 35 minute, a pr-'ò iinuitniprüs une maladie de onze jours con-.
tractée dlns l'exercice de n profes'in, protiflénient déplorà par sa famille,
et i ncrement. regretté par un cercle noubreux d'mis atssi bien que par
tons ceux nérraemeni qui Vont connu, le docteur RoDoLPHE STEIGElr:
aicien capitaine J égient ttevlle.

UN j~une 1monsicur, qui a fat un cours d'Etudes comiplet, désircrait obtenir une n-
liuation dans une E7cole.Modéle dt Di«trirt de Montréal. il pourra produire plurieurr
certit.icatsrös-satu tsais . S'adrts.cr trar lettres àa G. I. C. 1.., [tureau du la Poste,
Trois- Rîhiêrcs.

13 août iS417.

ANQUE D'EtPARGNE DE LA CIt E ET DU DIS11RICT.

E'XITRDA 1 IT

1cr. avrit 18.7.
3A LA NCE dlue c.jour aux Déposants, tl que imtoittrd par étaut.

31 juillet.
Montant déposà du lcr. avril à ce jour. . . . £-177 18 R
Mjut.uit retir. ... ..... . . .. . 21410 13 0

Dalance due cajouf aux dépasaits... . .......
Tar ordru du LIrc.u,

JOttN Ct

ttareuIîi de la Bnmque l' pnrgnef
te la ci. et du tisrîtrie,

o. 4, Grzaidr r tc St. Jaccues,
31 juillet, 1817.

£2.t30 :s

20067 5 0

£19117 8 !a

OLLI N S,
Catiwsier,

JOS. RIVET & J. CHAPLEAIU, Pnorn12-rAn-s wrtPaEUns.


